Pensées

[Écho du témoignage 1864 p. 38]
Du moment que je soumets la vérité à l’exercice de mon propre esprit ou de ma raison, tout va mal, car l’esprit de l’homme est fini, et celui de Dieu infini. C’est là ce qui constitue l’incrédulité : preuve flagrante de la petitesse et de la folie humaines. La vérité de Dieu ne peut être saisie que par la foi, ou plutôt, il faut s’y soumettre par la foi. 

La foi doit se nourrir de la Parole et non de ce qui se voit. Notre marche est une marche de foi qui s’affaiblira, si elle ne fait pas sa nourriture de la Parole. La Parole est la seule chose qui demeure à toujours.
